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(Suite)

Un type bien amusant, dans sa vanité de rustique
il dégrossi, est le Canadien retour des Etats.
Je ne veux pas insinuer ici. que le contact (fe- nos

treprenants voisins est forcément néfasteý à l'Rabi-
it.
Beaucoup y ont gagné la somme rondelette qlui
r a permis de lever l'hypothèque qui grevait leur

eet parfois aussi, des connaissances utiles.
TMaÎs, très souvent, ils s'en sont revenus pas plus
hes d'iargent, bouffis de vanité, la cervellegofe
thxéories mal digérées (lui en font de véritables ro.(-

;ques, jusqu'à ce que les quolibets de leurs conci-
yens rest 'és au village et quelques ridicules décon-
nues les aient débarrassés de ce vernis de mnauvNais

La première choseliqu'ils perdent, c'est leur nom.
I)rummond nous égaie avec les aventures dle son

ian-Baptiste Trudeau devenu John B. W,ýaterhole;
Lte transformation n'est pas une charge.
N~oël Viens se change aux Etats en Christmas Co-

'ng; Thomas Boileau en Tom Drinkwatmer; et Jac-
,es Vachon en Jim Cowan, etc.
Sa langue devient un assemblage pl-us extraor-

naire que celle employée par Drummaond, et il nit
Is d'excuse, car s'il lui est permis de makssacrer
diome du voisin, il est impardonnable de torturer
sien propre.
Que dites-vous de ce français ?
"je cburs chez le plombeur, les waterpipes sont

u tes bustés".
Ou encore :
"Va donc cri le p'tit boiler qu'est sur le stove dans
Roo)m d'en haut pour le eleaner".
Quand le pauvre Buies entendait de pareilles hor-

urs, il entrait, dit-on, dans des rages épiques, et il
-ait raison.
CI'est à la conservation de leur langue que les Ca-

Ldiens doivent d'être rIÈrtés une nation.
Il: devraient donc la garder, jalousement, pure de

,ut alliage. Car, comme l'a si bien dît, Féderie
istral, notre grand poète provençal :

-Qiu tient la languel, tient la clé1 qui dle ses chaînes li dlvrx

Drummond nous fait-de Jean-Baptiste Trudeau dlit
rIhn B. Waterhole, la plus joyeuse caricature et lai
us vraie car il évite soigneusement la charge et res-

magétout bienveillant pour son modèle.
Voici ce qui advint à John B. Waterhole.
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